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Rina Arsenault est largement reconnue en tant que travailleuse 
sociale, chercheur, militante, organisateur, auteur et éducatrice. 

Elle a une maîtrise en travail social et elle est une travailleuse sociale 
enregistrée. Pendant plusieurs années, elle a travaillé comme 
travailleuse sociale à l'hôpital d'Ottawa, au service d'urgence en 
psychiatrie et à la clinique du VIH/SIDA. 

Elle est la Directrice adjointe du Centre Muriel McQueen Fergusson 
pour la recherche sur la violence familiale à l’université du Nouveau-
Brunswick, depuis 1993. Elle a complété et documenté des 

recherches approfondies, et organisé et animé de nombreuses formations et ateliers régionaux, 
nationaux et internationaux sur le thème de la violence avec le Centre MMF. 

De plus, elle a participé à l'élaboration d'un certificat sur la violence familiale offert à l'université du 
Nouveau- Brunswick et elle a enseigné des cours dans ce programme. De plus, Mme Arseneault 
collabore avec des organismes communautaires, des chercheurs universitaires, des agences 
gouvernementales, les médias et, bien sûr, les victimes de violence conjugale. 

En 1997, Mme Arseneault a été lauréate du prestigieux Prix Spiritus, décerné par le Conseil consultatif 
sur la condition des femmes du Nouveau-Brunswick en reconnaissance  de ses importantes contributions 
à l’amélioration des conditions de la vie des femmes. En 2002, Mme Arseneault a été lauréate du Prix de 
la Fondation Muriel McQueen Fergusson. Ce prix lui a été décerné pour son travail sur la problématique 
de la violence familiale et la violence faite aux femmes.   

En 2014, Rina Arseneault a reçu la prestigieuse distinction honorifique de membre de l’ordre du Canada.  
L’Ordre du Canada, l’une des plus prestigieuses distinctions honorifiques au Canada pour reconnaître 
des réalisations exceptionnelles, le dévouement remarquable d’une personne envers la communauté ou 
une contribution extraordinaire à la nation. Mme Arseneault a été reconnue en tant que chercheuse, 
activiste, auteure et éducatrice travaillant à l’éradication de la violence familiale. 

Le Prix d’excellence pour service insigne de l'Association Canadienne des travailleurs sociaux (l`ACTS)  
est décerné par l’ACTS à des travailleuses et travailleurs sociaux remarquables à l’occasion du Mois 
national du service social. Il est attribué à une personne ou un groupe de personnes issu de l'une des 
organisations affiliées à l’ACTS. Ce Prix vise à souligner la contribution exceptionnelle de la profession 
du travail social à l'édification de communautés et de familles plus unies et d'un Canada plus équitable.  
Rina fut lauréate du Prix d'excellence pour service insigne de l'ACTS pour 2016.  

Rina demeure à Fredericton avec son mari Dan.  Elle aime passer du temps avec sa famille, 
particulièrement ces trois fils et ces cinq petits-enfants.   

  



 
 

Mme Deborah Doherty détient une maîtrise en sciences sociales de 
l’Université McGill. Elle est présentement directrice générale du Service public 
d’éducation et d’information juridiques du Nouveau-Brunswick. Elle contribue 
activement à la recherche, aux programmes et à la sensibilisation publique en 
matière de violence familiale depuis près de 30 ans. Elle est codirectrice de 
recherche au sein d’une équipe de recherche participative examinant la 
question de la violence familiale en milieu agricole et rural. Cette recherche 
examine particulièrement les obstacles qui empêchent ou exhortent les 
femmes en milieu rural de chercher de l’aide professionnelle, y compris des 
questions comme les armes à feu et les mauvais traitements infligés aux 
animaux.  

En tant que membre du projet Une témoin silencieuse, Mme Doherty a 
également mené une recherche sur les homicides familiaux de femmes au 
Nouveau-Brunswick et son analyse a remis en question la perspective 

principalement axée sur la vie urbaine en matière de facteurs de risques et de protection. Elle a récemment 
mis au point un outil unique de planification de la sécurité à l’intention des femmes vivant en milieu rural et a 
mené des séances de formation dans l’ensemble de la province sur son utilisation, en collaboration avec les 
membres du personnel des Services aux victimes. L’outil facilite l’autoévaluation stratégique des risques 
personnels et aide les femmes à déterminer les mesures à prendre pour accroître leur sécurité, même si elles 
décident de demeurer ou de retourner dans la relation violente. Mme Doherty est également membre fondatrice 
du programme Protégeons les animaux domestiques aussi, un programme qui fournit refuge aux animaux 
domestiques de femmes qui fuient une relation de violence de la part d’un partenaire intime.  

Jael Duarte travaille au Conseil Multiculturelle du Nouveau-Brunswick (CMNB) 
dans la coordination du projet « Surmonter les obstacles : Un modèle concerté à 
l’égard de la violence vécue par les femmes immigrantes au Nouveau-
Brunswick. Elle est récemment diplômée en Common Law et Droit Civil à 
l’Université d’Ottawa. Elle est titulaire d’une maîtrise en études du 
développement de l’Institut universitaire de hautes études internationales et de 
développement à Genève, et elle a travaillé comme avocate en Colombie 
pendant sept ans. Elle maîtrise couramment l’espagnol, le français et l’anglais, a 
vécu en France en tant qu’au-pair en résidence ainsi qu’en Suisse en tant 
qu’étudiante.  

Avant d’immigrer au Canada, M. Jael a travaillé pendant sept ans en matière de 
droits de la personne, de genre et de justice sociale auprès des victimes de 
déplacements forcés, des familles des disparus et des victimes de guerre en 
Colombie. Elle est aussi membre du Conseil d’Administration du Regroupement Féministe du Nouveau-
Brunswick.  

 

Suzanne Laver et Michaela Toner travaillent pour l’Alliance Pro-
Jeunesse, elles gèrent le programme de relations saines chez les 
ados, Vague par Vague. Entre eux, ils ont plusieurs années 
d’expérience à faciliter des ateliers interactifs sur les relations saines 
pour les jeunes. Tous les ateliers et les activités s’offrent en anglais et 
en français. 



 
 

Chef de police expérimenté et militant féministe passionné, Barry MacKnight 
possède une vaste expérience en ce qui concerne l’élimination de la violence 
entre partenaires intimes (VPI), tant du point de vue des interventions que de la 
sensibilisation. 

Il a exercé les fonctions de policier pendant 28 ans, dont les neuf dernières 
années de sa carrière (deux ans à titre de chef de police adjoint et sept ans à 
titre de chef de police) au sein du Service de police de Fredericton, où il s’est fait 
le champion du changement de la culture policière et où il établit la VPI en tant 
que priorité stratégique. 

Depuis sa retraite en 2012, Barry a travaillé en tant que consultant sur des 
projets très variés : il a notamment mené des activités de sensibilisation auprès 
des agents de police et a animé des ateliers pour des hommes souhaitant 
corriger leur comportement violent.    

Il est un des membres fondateurs du Comité d’examen de la mortalité liée à la violence conjugale, où il a siégé 
jusqu’en décembre 2016, notamment à titre de président par intérim pendant les 18 derniers mois.  

Après avoir reçu une formation par l’intermédiaire du Centre d’aide en cas d’agression sexuelle de Fredericton 
en 2014 sur l’animation d’ateliers sur la prévention  de la violence sexuelle, Barry est devenu coanimateur du 
programme Les vents du pouvoir/Entre hommes offert aux élèves de 8e année de la région de Fredericton. 

Barry est également coprésident de la Campagne du ruban blanc de Fredericton qui vise à mobiliser les 
hommes dans le but de mettre fin à la violence des hommes envers les femmes. 

Il a obtenu le titre de membre de l’Ordre du mérite des corps policiers en 2010 et a reçu la médaille du jubilé 
d’or de la Reine en 2002, la médaille du jubilé de diamant de la Reine en 2012 ainsi que la médaille pour 
services distingués en milieu policier en 2006. 

 

Meranda McLaughlin est la conseillère provinciale du Programme de soutien 
devant les tribunaux par des bénévoles – Services aux victimes du Nouveau-
Brunswick. Avant d’assumer ces fonctions, Meranda appuyait la campagne 
L’amour ne devrait pas blesser à titre de coordonnatrice du marketing social.  

Meranda est titulaire d’une maîtrise en politiques de l’Université du Nouveau-
Brunswick. Ses études portaient sur la violence entre partenaires intimes ainsi 
que sur le harcèlement et les agressions sexuels au sein de la population 
étudiante universitaire. Meranda a eu le plaisir de discuter de ces questions 
lors d’activités locales, régionales et nationales. Elle rédige également des 
articles sur la violence sexuelle sur les campus, qui sont publiés sur le forum 
en ligne du groupe Academica. 

Bénévole active au sein de sa collectivité, Meranda est une ardente 
défenderesse des victimes de violence. Son expérience en matière de bénévolat est vaste et elle est membre, 
notamment, du conseil d’administration de la Fondation Fergusson.  

Elle peut discuter des sujets suivants (en anglais) : violence entre partenaires intimes, agressions sexuelles, 
harcèlement sexuel, sensibilisation à la violence sexuelle et prévention, modes alternatifs de règlement des 
différends en matière de violence sexuelle, politiques sur le harcèlement et les agressions sexuels et 
consentement.  

Meranda travaille à Fredericton, mais peut se déplacer dans d’autres régions de la province.  
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